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Présentation de l'éditeur


	Clopinet, jeune paysan légèrement boiteux et surtout très rêveur, n’est pas fait pour les travaux de la ferme. Livré en apprentissage à un tailleur rude et coléreux, il s’enfuit… 


	Désormais seul, loin de la maison familiale, il se passionne pour les oiseaux et se découvre un don merveilleux : celui de voler.
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Les Ailes de courage





 Présentation 



 L’enfance de Sand 

George Sand, de son vrai nom Aurore Dupin, naît à Paris le 1er juillet 1804. Ses deux parents sont issus de milieux très différents : sa mère appartient à une famille modeste, tandis que son père vient de la haute aristocratie. L’écrivain revendiquera toujours ses attaches populaires : « Je tiens au peuple autant par le sang que par le cœur », écrira-t-elle.


À la mort de son père, la petite Aurore n’a que quatre ans. Elle est confiée à sa grand-mère paternelle qui lui donne une formation morale et la pousse à exercer son esprit critique.


Aurore grandit à Nohant, dans la propriété familiale du Berry (Indre), et partage son temps entre les promenades riches de rêveries et la lecture. Le soir, au cours de veillées, on raconte des histoires dont elle se souviendra plus tard.


Son départ à treize ans pour Paris est un déchirement. Pensionnaire au couvent des Anglaises, elle traverse une crise de mysticisme aigu, au point de désirer un moment devenir religieuse. C’est une jeune fille accomplie qui revient à Nohant et qui devient maîtresse des lieux, à la suite du décès de sa grand-mère.


Aurore épouse à dix-neuf ans le baron Dudevant, avec lequel elle s’ennuie rapidement. Son tempérament plein de vitalité et de feu se découvre alors et s’affirme dans son refus des conventions imposées par la société.





 Le refus des conventions 

En 1831, Aurore, qui a vingt-sept ans, quitte Nohant pour la capitale, avec ses deux enfants, Maurice et Solange. À Paris, elle mène une existence qui scandalise. Désormais habillée en homme, elle choque la bonne société, fume la pipe et le cigare. C’est alors qu’elle choisit le prénom de George : pour affirmer symboliquement l’égalité des sexes.


De son enfance à la campagne, elle a gardé le goût de la nature et du grand air ; elle passe des heures à cheval. Mais son éducation lui a ouvert les portes du savoir et de la réflexion : elle s’entoure d’hommes avec lesquels elle a de grandes discussions intellectuelles. Peu à peu, elle  répand dans le monde une image de femme provocante et intrépide. Mais sa soif de vie est doublée d’une mélancolie profonde, d’une vulnérabilité inquiète.





 L’écriture, espace de liberté 

La rencontre de George avec l’écrivain Jules Sandeau marque une étape décisive dans sa vie : elle prend le pseudonyme de Sand (diminutif de Sandeau) et publie ses premiers romans. Elle raconte la passion féminine comme nul n’avait osé le faire, dénonçant l’égoïsme masculin et les impératifs sociaux. Ces œuvres, où l’amour est reconnu comme vital et le bonheur de la femme comme un droit, font scandale.


George Sand fascine alors les plus grands artistes, qui deviennent ses intimes. Après une liaison orageuse avec Alfred de Musset, elle se lie d’amitié avec le musicien Franz Liszt puis devient la maîtresse de Frédéric Chopin. À Nohant, elle est le centre d’un cénacle qui réunit peintres, chanteurs, acteurs et écrivains célèbres.


Vient l’heure des préoccupations sociales. Sand défend un idéal de fraternité universelle, dans la lignée de celui de Rousseau. La révolution de 1848, qui entraîne la chute de la monarchie et marque l’avènement de la IIe République, la réjouit. Elle fonde alors un journal, La Cause du peuple. Mais l’insurrection de juin et le coup d’État de Louis-Napoléon Bonaparte mettent fin à sa fougue politique. George, déçue, se retire à Nohant.


Elle renonce à l’idée d’une mission idéologique de la littérature mais, sans amertume, continue à écrire des romans, « se reportant vers un idéal de calme, d’innocence et de rêverie » (préface de La Petite Fadette). Elle devient pour tous « la bonne dame de Nohant » que la nouvelle génération admire et respecte. Dans sa demeure, elle continue à recevoir les écrivains célèbres de l’époque. George Sand, grand-mère chaleureuse, s’occupe dès lors de ses petits-enfants pour lesquels elle se met à écrire des Contes.


Le 10 juin 1876, elle meurt à Nohant, laissant une œuvre abondante (70 romans et 25 pièces de théâtre).


D’elle, Flaubert, ami et correspondant fidèle des dernières années, dira :



« Il fallait la connaître comme je l’ai connue pour savoir tout ce qu’il y avait de féminin dans ce grand homme, l’immensité de tendresse qui se trouvait dans ce génie. »








 De la peur au courage 

Les Ailes de courage est le quatrième des treize contes merveilleux, que George Sand écrit en octobre 1872 pour Aurore (Lolo, née en 1866) et Gabrielle1 (Titite, née en 1868). Au retour d’un long séjour à Cabourg, où elle avait accompagné ses deux petites-filles après une mauvaise coqueluche, elle décide de prendre la région de Normandie comme cadre pour ce nouveau conte.


« Quand on est enfant, on a des ailes de peur, plus tard il nous en pousse d’autres, dit un des personnages, ce sont des ailes de courage pour voler au danger. » Ce récit raconte la vie d’un garçonnet mal aimé, Clopinet, boiteux de naissance ; rejeté par sa famille parce qu'il est  impropre aux travaux de la campagne, il est vendu à une espèce d’ogre brutal, pour être formé au métier de tailleur.


Épouvanté, désespéré, Clopinet s’enfuit pour échapper à cette destinée qui l’horrifie. Perdu, réduit à l’état sauvage, puisqu’il n’ose pas retourner chez ses parents, il va apprendre, petit à petit, à dominer sa peur, à déployer son ingéniosité pour tirer parti de toutes les ressources de la nature, et pour lutter contre les obstacles qui parsèment sa route : faim, soif, aridité de la nature, perfidie des marées, mais aussi dureté des êtres qu’il rencontre.


Conduit par sa passion intérieure, son amour pour la mer et les oiseaux, avide d’apprendre et de découvrir, il va progressivement s’élever, à force d’efforts et de courage (symbolique des ailes).





 Un conte initiatique 

Héros disgracié et faible, malheureux et seul, Clopinet, tombé dans un dénuement extrême, revenu à la source même de l’existence – comme Robinson Crusoé après son naufrage –, peut « inventer » sa vie, la conquérir progressivement.


Il se réalisera pleinement, au prix de longs efforts : les falaises labyrinthiques, les veilles nocturnes, les problèmes de survie, sont autant d’épreuves qui le grandissent ; les rencontres fâcheuses : la violence du tailleur, la dureté du père ou de la tante, la malhonnêteté du boulanger, autant d’embûches qui éprouvent son courage. C’est dans une solitude nécessaire et choisie, en harmonie avec la nature, qu’il trouve finalement son équilibre (symbolisé par le fait qu’il ne boite plus) et est prêt à se « réconcilier » avec les hommes, à gravir avec eux les marches du savoir et de la connaissance, pour enfin se révéler.





 Un conte merveilleux 

Pour George Sand, il n’y a pas de vraie frontière entre réalité et merveilleux : « La nature travaille mieux que les fées. » Aussi Clopinet va-t-il vivre au sein d’une nature magique : il installe son « nid » au creux de la falaise, il communique avec les oiseaux, les apprivoise, vibre, parle avec eux ; enfin, il se métamorphose lui-même en oiseau, suivant la loi du milieu.


Les scènes surnaturelles sont introduites par le rêve, dans un mouvement imperceptible.


La mort de Clopinet (sa transfiguration) s’inscrit alors dans une continuité naturelle puisque, pour George Sand, tout dans la nature est en perpétuelle mutation harmonieuse.
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Restauration. Stephenson invente la première locomotive à vapeur.






	
 1815 



	
Les Cent-Jours. Waterloo. Louis XVIII.
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 1824 
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Musset publie ses premières poésies.






	
 1830 



	
Révolution de Juillet. Louis-Philippe.






	
 1831 



	
Victor Hugo, Notre-Dame de Paris (roman).






	
 1833 



	
Guizot organise l’enseignement primaire. Balzac, Eugénie Grandet (roman). Chopin compose les Nocturnes.
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Daguerre invente la photographie.






	
 1840 



	
Gouvernement de Guizot.






	
 1844 



	
Naissance de Verlaine (1844-1896).






	
 1845 



	
Prosper Mérimée, Carmen (nouvelle). Abolition de l’esclavage dans les colonies françaises






	
 1848 



	
Révolution de Février. IIe République.






	
 1849 



	
Mort de Chopin.
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Guerre franco-allemande. IIIe République (4 septembre). Siège de Paris.






	
 1871 



	
Fin du siège de Paris. La Commune. Rimbaud, Le Bateau ivre (premiers poèmes).






	
 1874 



	
Première exposition des peintres impressionnistes.






	
 1875 



	
Constitution de la IIIe République.
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Victoire des républicains aux élections. Mac-Mahon président.
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Mort de Victor Hugo.






	
 1889 



	
Inauguration de la tour Eiffel.












 Vie et œuvre de l'auteur 









	
1804 



	
Naissance à Paris d’Aurore Dupin.



	



	
 1804-1817 



	
Enfance à Nohant chez sa grand-mère.



	



	
 1817-1820 



	
Aurore est pensionnaire au couvent des Anglaises, à Paris.



	



	
 1822 



	
Mariage avec le baron Casimir Dudevant.



	



	
 1823 



	
Naissance de son fils Maurice.



	



	
 1828 



	
Naissance de sa fille Solange.



	



	
 1830 



	
Rupture avec son mari. Départ pour Paris.



	



	
 1831 



	
Liaison avec Jules Sandeau.


Aurore Dudevant devient George Sand. 



	



	
 1832 



	
Indiana (roman d’inspiration sentimentale).



	



	
 1833 



	
Lélia (roman). Départ pour l’Italie avec Alfred de Musset.


Liaison avec Frédéric Chopin.



	



	
 1840 



	
Engagement politique aux côtés des démocrates et des utopistes sociaux.



	



	
 1842 



	
Le Compagnon du Tour de France – Consuelo (roman).



	



	
 1845 



	
Le Meunier d’Angibault (roman d’inspiration sociale).



	



	
 1846 



	
La Mare au diable (roman d’inspiration rustique).



	



	
 1847 



	
Fin de sa liaison avec Frédéric Chopin.



	



	
 1848 



	
François le Champi (roman).



	



	
 1849 



	
Retour à Nohant.


La Petite Fadette (roman). 



	



	
 1853 



	
Les Maîtres sonneurs (roman).



	



	
 1854 



	
Histoire de ma vie (autobiographie).



	



	
 1858 



	
Les Beaux Messieurs de Bois Doré (roman historique).



	



	
 1862 



	
Mademoiselle de la Quintinie (roman).



	



	
 1849-1876 



	
Contes d’une grand-mère (contes pour ses petits-enfants). George Sand devient la « bonne dame de Nohant ». Amitiés nombreuses.


Théophile Gautier, Flaubert, Tourgueniev… Correspondances avec de grands écrivains. 



	



	
 1876 



	
Mort de George Sand.



	













Les Ailes de courage

À Aurore et Gabrielle Sand



Cette fois-ci, mesdemoiselles chéries, l’histoire sera longue : vous l’avez demandée comme cela. Si vous vous endormez en l’écoutant, on la finira un autre jour, à la condition que vous vous rappellerez le commencement. Aurore a demandé que la scène se passât dans un lieu remarqué par vous durant vos voyages1. Je n’ai pas beaucoup de choix, et je suis forcée de vous ramener en Normandie, où déjà vous avez fait connaissance avec le marécage fleuri de La Reine Coax2 ; mais nous sortirons de ces eaux tranquilles, et nous irons voir, non loin de là, cette mer rose et bleue que vous aimiez encore plus. Prenez votre tricot ou vos découpures, soyez sages, mais interrompez quand vous ne comprendrez pas. Je m’expliquerai en mots parlés, qui sont toujours plus clairs que les mots écrits. Vous voulez qu’il y ait du merveilleux dans mon récit. Il y en aura un peu, mais c’est à la condition qu’il y aura aussi des choses vraies que tout le monde ne sait pas, et que vous ne serez pas fâchées d’apprendre, non plus que vos grands cousins3 qui sont là. La nature est une mine de merveilles, mes chers enfants, et toutes les fois qu’on y met tant soit peu le nez, on est étonné de ce qu’elle vous révèle.
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